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Tout porte à croire que le
président du conseil muni-
cipal, Claude Michel Seza-
lory, et son équipe de
conseillers ont de nom-
breux points de désac-
cords en ce moment. À
preuve, les débats houleux
qui ont émaillé la session
ordinaire convoquée le
vendredi 28 avril dernier. Et,
l'exigence de nombreux
documents financiers pour
apprécier le compte admi-
nistratif 2015 et décider de
son adoption ou non.

C'EST demain vendredi queles conseillers se sontdonné rendez-vous pourexaminer le compte admi-nistratif de la communed'Akanda, exercice 2015. Àla condition que les préala-bles (lire ci-dessous) poséssoient satisfaits. Car, alorsque de nombreuses entitéssimilaires adoptent déjà lebudget primitif de l'exer-cice 2017, les Akandais n'enont pas terminé avec lecompte administratif del'exercice 2015. Même celuide 2014 fait encore débat.Que se passe-t-il donc àAkanda ? C'est l'une des questionsque les conseillers ontposée au maire central de lacommune du nord de Li-breville, Claude Michel Se-zalory. Car, constatent-ils,le dernier conseil, avantcelui du 28 avril dernier, re-montait à mai 2015. De M.Sezalory, aucune réponseaudible n'est venue. Si cen'est sa tentative de se dé-rober, en se réfugiant der-rière un ordre du jour qui,a-t-il lancé ce 28 avril-là, neprévoyait qu'un point :l'examen et l'adoption ducompte administratif 2015. Les choses ont finalementdégénéré. Les conseillers,enflammés, ne lâchant rien.Ils ont poussé l'édile à sou-tenir que certains membresdu conseil ont dû mettre lamain à la poche pour que «
nous puissions nous réunir
aujourd'hui.» Une phrase

qui a suscité un tollé dans lasalle. 
« Donc la mairie ne fonc-
tionne pas ? Et qu'est de-
venu le budget voté ?»Autant de questionnementsqui mettent au grand jourles nombreux problèmesdans la commune.À noter que cette scène sedéroule devant la presse.Une présence "intruse" quin'était d'ailleurs pas dugoût de Claude Michel Seza-lory. Qui va demander queles débats se poursuivent àhuis-clos. Mais, refus catégorique desconseillers. Se référant aurèglement intérieur, ils luiont rappelé que les sessionsmunicipales sont pu-bliques. Le malaise est telque l'ambiance a viré à lacacophonie. Et rien nelaisse présager que la pro-chaine rencontre des élusmunicipaux, prévue ce ven-dredi, débouchera, enfin,sur l'examen et l'adoptiondu compte administratif del'exercice 2015. Car, les conseillers ont posécomme préalable la pro-duction de documents d'ap-préciation. La plupart sontfinanciers. Ils exigent ainsiles états de la masse sala-riale de la mairie, la mise àdisposition des charges lo-catives, l'état exhaustif desdépenses de la mairie, lesdécisions prises par lemaire portant transfert descrédits, la délibérationprise en conseil autorisantle maire à traiter descontrats de baux. Au percepteur, il a été re-quis la copie des relevésbancaires de la Caisse dedépôts et de consignation(CDC). Entre autres.Le maire central s'est en-gagé à rendre disponiblesces documents hier, mer-credi dans l'après-midi.Mais rien n'est acquis. Lesconseillers ayant encore enmémoire une précédentedemande de documents quin'a jamais prospéré. Maiscette fois, ils sont décidés àne pas se laisser faire si latransparence qu'ils exigentn'est pas au rendez-vous. Affaire à suivre.

Conseil municipal de la commune d'Akanda : le malaise !
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Entre les élus municipaux...
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... et le maire de la commune d'Akanda Claude Mi-
chel Sezalory, ce n'est pas le parfait amour.
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